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»  poser  que^  si  la  figure  et  la  description  de  Micheli  sont  exactes^  elles  doi-
»  vent  se  rapporter  a  une  autre  espece  que  celle  qui  se  trouve  dans  la  Brenta

»  et  a  Montpellier.  »
Le  temoignage  de  Jacquin,  quant  aux  feuilles,  n*est  pas  le  seiil  qui  soitd'ac-

cord  avec  ma  seconde  observation,  j'en  ai  rencontr^  un  autre  dans  Mouton-

Fontenille,  qui  avait  eludie  le  Vallisneriadniy  etangs  de  la  Bresse  (departement
de  TAin)  notamment  et  des  robines  de  Tarascon  et  d'Arles.  Get  auteur  dit
{Tableau  da  regne  vegetal,  1809,  t.  lY,  p.  181)  :  «  La  plante  est  pourvne
de  feuilles  dentelees  au  sommet  et  soiivent  de  feiiilles  enlieres.  »  Bien  que  le

mot  souvent  qu'emploie  le  botanisle  lyonnais  manque  d'application  a  pen  pres
partout,  puisque  la  feuille  enliere  echappe  a  la  coutume  et  consacre  au  con-
traire  una  exception,  je  crois  qu'on  dcvrait  inscrire  a  Tavenir  dans  les  Flores,
loutes  les  fois  qu'on  la  rencontrcra,  une  forme  a  feuilles  entieres.  Si  ma  pre-
miere  observation  est  confirmee  quant  ^  la  coloration  successive  de  la  corolle,
il  faudra  aussi  admeltre,  pour  Tespece,  des  fleurs  changeantes  {flores  mu-

tab lies).

M.  Van  Tieghem  fait  a  la  Societe  la  conimunjcation  suivante  :

KEMAllQUES  SUR  LA  DISPOSITION  DES  FEUILLES  DITES  OPPOSEES  ET  VERTICILLEES,
par  U.  Ph.  YAIV  TIEGHEII.

II  est  g^neralement  admis  que  dans  la  disposition  des  feuilles  dites  opposees
les  deux  feuilles  d'une  paire  sont  exactement  conlemporaines,  de  tout  point

U£s-4e^^ u fa es

connne  inser^es  sur  la  tige  suivant  deux  spirales  |  parallcles  et  a  pas  concor-
dants,  cette  conceplion  est  denuee  n6annioins  de  toute  realite  objective.  Cepen-
dant  cct!e  exacte  simultaneile  et  cette  conjplete  ^galite  des  deux  feuilles  d'une
meme  paire,  si  elles  existent  en  effet  dans  un  grand  nombre  de  plantes,  ne
se  retrouvent  pas  dans  plusieurs  groupes  importants  de  vegetaux  a  feuilles
dites  opposees.  II  y  a  done,  dans  la  disposition  oppos^e,  deux  cas  a  distinguer
suivant  que  les  feuilles  d'une  paire  sont  simultanees  ou  successives,  entiere-

ment  ^quivalentes  ou  difieiant  regulierenient  par  quelqu'une  de  leurs  pro-
pri^tes.  Le  premier  cas  6lant  bien  connu,  c*est  sur  le  second  que  je  desire

qu*elle ne possede ordinairement que deux diamines fertiles, ainsi que Tobserv^rent Michel!
61  la  plus  graude  partie  de  ses  successeurs.  Les  autcurs  de  la  Flore  de  France  admet-
tenl  (t.  HI,  p.  308)  trois  ou  deux  diamines  par  avortenienl.  Koch  avait  remarque
(Synops,  flor.  germ.)  trois  diamines  distinctes,  tout  cotnme  Tavait  constate  Jacquin,  et
cette double observation se rapporlea des plantes de TAIIeinagne. M. Ad. Chatin {loc.cit.)
a dit  :  «  Les elamines fertiles sont au nombre de deux el  superposees aux sepales ante-
rieurs,  Devant  le  s6pale  posterieur,  estun  appendice,  ordinairement  aplati,  qui  repond,
par sa situation, a la Iroisieme diamine necessaire pour completer le verticiile de I'andro-
cee, dont il  offre mfime parfois, a des degres divers, Tapparence el la structure. »
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appeler  un  instant  I'attention  de  la  Society,  et  c'est  parmi  les  Caryophyll^es  et
]es  Rubiacees  que  je  prondrai  mes  exemples.

Dans  les  Stellaria  media,  Lychnis  dioica,  etc.,  Tune  des  deux  feuilles  ae
chaque  paire  apparait  un  peu  avant  Tautre.  En  outre,  elle  d^veloppe  d'abord
seule  un  rameau  axillaire  ;  la  feuille  opposee  tantot  deineure  sterile,  tantot

forme  plus  tard  h  son  tour  un  rameau  seniblable,  et  ces  deux  rameaux  opposes
conservcnt  toujours  une  difference  de  longueur  en  rapport  avec  leur  diffe-

rence  d'age.  L'une  des.  feuilles  est  done  en  avance,  Tautre  en  relard.  Or,  si
Ton  suit  la  serie  des  feuilles  en  avance,  on  voit  que  la  succession  en  est  r^gu-
liere  et  qu'elle  ddcrit  a  la  surface  de  la  tige  une  spire  i  a  droile  ou  a  gauche
suivant  les  branches  ;  la  serie  des  feuilles  en  retard  forme  de  m6me  une

spire  I,  parallele  a  la  premiere,  ^  point  de  depart  diam^lralement  oppose  et
ck  pas  concordanls.

Les  feuilles  de  ces  plantes  se  trouvent  done  dissoci^es  dans  chaque  paire  par
leur  age  et  par  une  de  leurs  propri6tes  les  plus  importanies,  et  elles  se  trou-

vent  reellement  disposees  suivant  deux  spires  |  parfaitement  disiincles  el  de

sens  determine  pour  chaque  branche.  Pour  abreger,  je  les  appcllerai  spire  en
avance  et  spire  en  retard.

Si  de  la  tige  feuill^e  du  Stellaria  media  terminee  par  une  fleur,  on  passe  aux

rameaux  v^g^tatifs  en  avance,  on  voit  que  le  sens  de  la  spire  en  avance  s'y  con-
serve,  et  il  en  est  de  meme  pour  la  spire  en  retard  sur  les  rameaux  axillaires  des
feuilles  de  cette  spire  ;  en  d'autres  termes,  il  ya  homodromie  des  spires  sur  les
rameaux  de  meme  nom.  Si  Ton  passe^  au  contraire,  des  deux  dcrnieres  feuilles

laiigt^2llxdC'::ir?.!rr''nvflor;inxinegauxqu'^^^^  formenl  a  leur  aisselle,

puis  qu'on  s'6leve  aux  rameaux  de  seconde,  de  troisieme  generation,  etc.,  on

observe  a  chaque  passage  une  antidromie  dans  les  spires  qui  contiennent  les
feuilles  de  meme  nom  ;  seulement,  si  Ton  juge  de  Tage  de  la  feuille  par  le  deve-
loppement  de  son  rameau  axillaire,  il  y  a,  comme  nous  le  verrons  tout  ^

riieure,  homodromie  apparenle  an  premier  passage.
Les  choses  ont  lieu  de  la  meme  maniere  dans  les  Rubiacees  a  feuilles  sti-

pulees  et  pseudo-verlicillees,  comme  on  le  voit  par  les  Galium  Mollugo^
Aparine,  etc.  Les  rameaux  axillaires  des  deux  segments  medians  des  feuilles

de  la  meme  paire  y  apparaissent  I'un  apres  I'autre,  h  un  long  intervalle,  et

lis  conservent  toujours  une  difference  correspondante  dans  leur  developpe-
ment  relatif.  Les  deux  feuilles  dc  chaque  paire  se  trouvent  done  dissociees
par  leur  faculte  gemmipare  :  Tune  est  en  avance,  I'autre  en  retard,  el

cette  inegalite  d'age  se  manifeste  deja  dans  les  cotyledons.  Uc  plus,  les
feuilles  de  meme  nom  se  succedent  regulierement  sur  la  tige,  de  facon  que
les  segments  medians  de  touies  les  feuilles  de  la  plante  sont  repartis  sur  deux

spires  \  paralleles  et  a  pas  concordanls,  dont  le  sens  est  determine  pour
chaque  branche.  D'une  branche  a  ses  rameaux  il  y  a  homodromie  dans  le

Galium  Mallugoy  heterodromie  dans  le  Galium  Aparine.  Dans  tous  les  cas,
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sur  les  deux  rameaux  de  la  meme  paire,  les  spires  toiirnent  dans  le  nieme  sens.

II  y  a  done  lieu,  en  resume,  de  distinguer  entre  les  feuilles  opposees  simul-

tan^es  et  equiramealcs,  et  les  feuilles  opposees  successives  et  inequiraineales.
Si  la  disposition  opposeedes  feuilles  se  continue  dans  rinflorescence  et  s'y

combine  avec  le  developpement  regressif  des  rameaux  de  maniere  a  donner

une  cyme  bipare,  II  y  aura  lieu  de  distinguer  aussi  entre  cyme  bipare
simultan6e  et  equirameale,  celle  des  Labiees  par  exemple,  et  cyme  bipare  suc-
cessive  et  inequirameale,  comme  est  precisement  gelle  des  Caryophyllees.
Seulemenl^  comme  ils  apparaissent  de  bauL  en  bas,  la  difference  d'age  et  de
developpement  des  deux  rameaux  s'accuse  ici  en  sens  inverse  de  celle  des

feuilles.  C'est  a  Taisselle  de  la  feuille  laplusjeunc  qu'est  situ6  le  rameau  le
plus  d(5veloppc,  ct  vice  versa.  II  en  resulte  que  si,  a  partir  de  la  derniere  paire
de  feuilles  vegctatives,  il  y  a  antidromie  des  feuilles  a  cbaquc  passage  d*ua
rameau  a  un  autre  dc  rinflorescence,  comme  nous  Tavons  vu  dans  le  Slellaria
media  par  exemple,  cette  antidromie  nc  s'accusera  dans  les  rameaux  axil-
laires  qu'a  partir  de  la  seconde  generation,  de  sorle  que  dela  tige  aux  rameaux
de  premiere  generation  il  y  aura  bomodromic  apparente:  ce  que  I'observation
verific  pleinemeni;

Les  cymes  bipares  successives  el  inequiram6ales  peuvcnt  se  rencontrer
d'ailleurs  dans  des  planles  a  feuilles  aUerneSj  comme  on  le  voit  cbez  les  Eu-

■
phorbes,  ou  les  deux  bractdes  opposees  de  chaque  etage  ne  soiit  pas  conieiii-
poi-aines,  niais  successives  et  forment  des  rameaux  axillaires  qui  presentent
une  difleiencc  d'age  coirespondaute,  mais  dc  seus  inverse  a  cause  de  leur
dcvcloppeujent  regressif.  "x**^  -j*!.^—  -*-———-  —  «,  '

Les  remarques  qui  precedent  et  la  distinction'qu'elles  etablissent,  s'appli-
qucnt  natnrcllomcntau  casdcs  feuilles  verticillecs.  Tautot.  eii  ellet,  les  feuilles

du  verticille  soiiL  exactenicnt  du  niemc  age  et  donees  de  laniOaic  faculle  gem-
niipare,  ct  le  vcrlicillc  est  dit  simuUnne  et  equiraniifere  {Nerhtm  Glean-
de);  etc.V  TaiitOl,  au  contrairc,  les  feuilles  qui  coinposcnt  le  verlicille  appa-
raissent  succcssivcment  et  different  par  leur  faculie  gemniipare  :  a  partir  de
la  feuille  la  plus  iig^o,  les  rameaux  axillaires  se  developpent  graduellement,  et

leplus  souveni  les  feuilles  les  plus  jeunes  du  verticille  en  dcmcureul  depour-
vues.  Le  verticille  est  dit  alors  successif  et  inequiramifere.
.  Deux  excmples  de  celle  disposition  sont  d(:>ja  bien  connus  :  le  Salvinia

nutans,  ou  les  feuilles  ne  portent  pas  de  rameaux,  et  les  Cliarac6es,  qui  sont
pourvues  de  rameaux  axillaires.  Dans  les  Chara,  la  feuille  la  plus  agee  du

verticille  porte  seule  un  rameau,  toutes  les  autres  sont  steriles.  Supposonsqu'ii
y  ait  n  feuilles  au  verticille,  n  etant  gcneralement  compris  enire  h  et  10,  et

uumerolons  de  1  i\  n  suivant  leur  uge  les  feuilles  de  chaque  verticille.  Nous

vcrrons  que  les  feuilles  de  meme  nuraero  d'ordie  sont  disposees  le  long  dc
la  tige  sur  >j  spires  de  divergence  ^^  ct  a  pas  concordants;  quant  aux  xmZxm,

\k  sont  situfo  sur  une  seule  spire  5*^-^  coincidanl  avec  celle  des  feuill<»s  n"  1.
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Dins  les  Nilella^  Ics  deux  feuilles  les  plus  figecs  du  vorticille  tioiit  ferliles  et

les  rameaux  axillaires  fonncut  siir  la  lige  deux  spires  —  -  pi\r;i!lcIos,  h  pas

coDcordants,  a  points  de  depart  distants  do  -de  circoufercacc,  codicidaiit  en

un  mot  avec  les  spires  qui  renforment  les  feuilles  n^  1  el  a"  2.

MM.  les  Secretaires  donnent  lecture  des  cominuaicalioiis  sui-

vantes,  adressees  a  la  Sociele  :

t)E  LA  VAL1DIT15  DK  OUELQUES  GfclNUES  tiES  LILlACEES-liVAGlNTlllNEeS.  ET  UAl'PEL
D'UN  CAHACTEHE  DU  GENRE  ALltVM,  par  W.  ».  CliOli.

(Toulouse, octobre 1874.)

i.  De  la  validity  dc  quelques  genres.

A  la  suite  du  geure  Hijacinthus^  Linne  ajoule  dans  son  Genera  planlarum  :
Getius  hocce  haturalc  in  plura  non  naturalia  distiihuerurtt.  »  Le  prince

des  naturalisles  allait  sans  doute  Irop  loin  quand  il  refusait  d'admeltre  le
genre  Mui^cari  do  Tourneforl,  ii  bon  droit  coiiser\e  par  Miller,  Moench,
Desfoiilaines  ;  n)ais  n'est-on  pas  aujourd'litii  tombe  dans  Texc^s  contraire?

1.  Eu  18U8,  Lapeyrouse  cree  le  genre  Bcllevalia  (pour  \'  Ily(tcinthui
romanush,)  qu'il  caracterise  assez  mal,  mais  qui  parait  sufBsarament  distinct

pour  etre  aiaiiUenu.  Aussi,  bien  qu'il  ait  6le  rejele  par  De  Candolle  et  par
3J.  INoulet  [Flore  de  Toulouse)^  est-il  adniis  par  j\ces  d'JKseubeck  {Genera
plant,),  Kunlh  [Enum.)^  par  MM.  Spacb  [PL  phnnh\),  Grenieret  Godron
[Flore  de  France],  Ueiclieiibach  {Icones  Florw  g€rman.\  Arrondeau  [Floi*e
Toulous.)^  Parlalore  [Flora  itaL),  Le  principal  caraclere  sur  lequel  Lapeyrouse
avail  etai)]i  ce  ^eure  [filamenta  monadel/jha)  [1)  n*cst  pas  fondi,  le  Belie-

valia  ayant  les  diamines  soudees  au  perigonc  et  non  entre  elles,  Mais  des  s6-
pales  revetusa  lenr  partie  superieure  externe  d'line  callosii6  formant  rebord
h  sa  base,  des  braclees  tres-petites,  ires-courtcs,  6paisses  et  car6n6cs  au
sominet,  solitaires  ou  geminees,  caractere  qui  se  felrouve  dans  le  Mitscari

cornosum,  et  on  port  parliculier,  voilh  ce  qui  distingue  le  Bcllevalia  appen-
diciilata,  et  je  crois  que  Kunthet  M.  Spacb  out  en  tort  dc  coniprendre  dan<5

le  genre  Bellevalia^  sous  le  nom  de  B.  comosti^  le  Mmcari  comosum  31ill.,
qui  doit  gardcr  cette  denomination.  Toulefois  le  Bellevalia  Pseudomuscari
Boiss.  et  Bubse  etablit  encore  un  lien  d'union  entre  les  deux  genres.

2.  Au  nombrc  des  botanistes  qui  out  le  plus  coiitribu6  a  la  multiplicatiod

des  genres  dans  le  groupe  de  Lilincees  qui  nous  occupe,  il  faut  surtout  citer

P  M
(1)  La  reunion  des  filaments  en  ua  aeul  corps,  consiiffration,  dit-il,  tvh-importanie

{hint.  i^larU.des  Pyrcn.  p.  I8f)).
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